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Avant-propos

Composé de treize chapitres, ce premier ouvrage de synthèse francophone 
sur les recherches et les pratiques psychologiques en matière de retraite 
alterne quatre types d’apports : des textes réflexifs, des méta-analyses de 
données internationales, des comptes rendus de recherches ou d’expéri-
mentations inédites et des présentations de dispositifs concrets de guidance 
et d’accompagnement vers ou lors de la retraite. Complété par une dense 
bibliographie récente, par trois index, un glossaire et des annexes, ce livre 
est un véritable outil pour les recherches qui restent à mener et les innova-
tions qui restent à inventer afin de mieux comprendre et de mieux vivre ce 
nouvel âge de la vie.

Dans le premier chapitre, Christian Heslon, Even Loarer et Jean-Luc 
Bernaud exposent et explorent les enjeux contradictoires de la retraite, 
notamment les inégalités socio-économiques mondiales qui en font un sujet 
politique, mais aussi le nouveau panorama des âges de la vie qui fait de la 
retraite un « sixième âge de la vie » à situer entre avancée en âge, vieillis-
sement et vieillesse, ainsi que les effets de l’âge subjectif, les liens intergé-
nérationnels et l’équilibre entre répit et utilité sociale que les retraités ne 
parviennent pas toujours à trouver.

Le chapitre suivant, cosigné par Jean-Luc Bernaud et Christian Heslon, 
regarde la retraite comme un défi existentiel. Si le sujet est récent et s’est 
considérablement amplifié au xxie siècle, de nombreuses recherches scien-
tifiques sont déjà disponibles pour décrire les adaptations requises. Ce cha-
pitre montre comment elles peuvent nourrir une perspective existentielle, 
dont les défis consistent à prendre sa vie en main, à articuler liberté et 
responsabilité, à éviter l’isolement tout en gérant la solitude, à faire face au 
vide et à la finitude. Diverses formes de thérapies et de programme éducatifs 
sont proposées afin de relever ces défis.

Dans le troisième chapitre, Émilie Lessard décrit les transformations iden-
titaires induites par la retraite et l’ambitieux projet sous-jacent, celui d’enfin 
« devenir soi ». Reprenant les travaux consacrés au « se faire soi » en psycholo-
gie de l’orientation, elle montre que la retraite recombine l’identité sociale avec 
l’identité personnelle au fur et à mesure des différentes étapes de la transition 
emploi-retraite et décrit le nouveau rapport au monde qui s’ensuit.
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Signé par Donatienne Desmette, le chapitre suivant porte sur l’âgisme 
et, notamment, les stéréotypes et discriminations dans l’emploi dont font 
l’objet des plus de 50 ans dans de nombreux pays. Elle y voit un risque 
de désengagement et une porte d’entrée vers la retraite si les stéréotypes 
négatifs dominent et, même dans le cas où l’on met l’accent sur la notion 
d’« expérimenté », la tendance des séniors à s’autodiscriminer requiert une 
politique des âges offensive et inclusive.

Le cinquième chapitre, rédigé par Ariane Froidevaux, Ivana Jovanovska et 
Jonas Masdonati, prolonge la réflexion sur le maintien des séniors dans l’em-
ploi. Rappelant les comparaisons internationales relatives à l’âge du départ 
à la retraite, ce chapitre présente les résultats d’une étude suisse auprès 
d’employés séniors et d’employeurs de séniors, permettant d’identifier les 
stratégies organisationnelles inclusives pertinentes, mais aussi l’utilité du 
Later Life Workplace Index et du recours à l’« emploi-pont ».

Vient ensuite le chapitre que Benoît Schneider et Emmanuel Gratton 
consacrent au couple et à la grand-parentalité au cours de la retraite. Après 
avoir montré que la grand-parentalité contribue à l’identité des  retraités 
et que c’est la triade couple-retraite-grand-parentalité qui est constitutive 
de cette identité nouvelle, ils présentent les principaux résultats d’études 
internationales, occidentales mais aussi asiatiques, indiquant que la 
grand- parentalité est psychologiquement bénéfique lors de la retraite et, 
 inversement, que la retraite permet de mieux investir ce rôle, mais que le tout 
dépend du couple. Les auteurs présentent ensuite une recherche qualitative 
originale menée par eux auprès de couples de grands-parents retraités pour 
en analyser les données en termes de métamorphose, de « revisitation » des 
rôles genrés, de continuité mais aussi de rupture, et de triple conciliation 
des espaces, des temps et des personnes.

Dans le septième chapitre, Christian Heslon décrit différentes pistes 
concrètes susceptibles d’être explorées par les futurs retraités, mais aussi 
par ceux qui y sont déjà entrés. Il relie ce nouvel âge de la vie, le « sixième », 
donc, aux effets de l’âge subjectif et du Self-calendar. Il énumère les ques-
tions à se poser en vue de « remplacer le travail » : quels revenus ? quel 
statut ? quel rôle clef ? quelles relations sociales ? quelles recompositions 
de l’espace et du temps ? quel nouveau sens donner à sa vie ? Le chapitre 
évoque ensuite les dynamiques familiales qui se font jour : re-traiter son 
couple, apprendre à devenir grand-parent et, souvent, se faire l’aidant de ses 
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parents ou beaux-parents âgés… Ce chapitre débouche sur quelques voies 
à explorer, issues des recherches en psychologie, afin de mieux surmonter 
tous ces changements.

Ce sont ensuite Isabelle Olry-Louis et Cristina Spinoglio qui proposent de 
cerner les processus expérientiels suscités par le passage à la retraite. Elles font 
état de l’étude originale qu’elles ont menée sur ces processus, tels que mis en 
évidence par une analyse interprétative phénoménologique (ou IPA1). Cette 
analyse permet de saisir les formes et l’ampleur des transformations identi-
taires, les effets de ces transformations sur le vécu temporel, les fonctions des 
relations sociales lors de cette phase ainsi que, dans certains cas, la découverte 
d’un nouveau sens à l’existence, le sentiment de revivre ou la nécessité d’un 
travail sur soi. Le vécu temporel, les émotions, les relations à autrui et les 
grandes problématiques existentielles prédominent dans ce processus.

Émilie Lessard et Laurence Ruiu-Renard ont consacré le chapitre neuf à 
la présentation de deux dispositifs d’accompagnement au sens de la retraite. 
Après avoir rappelé les enjeux de la transition emploi-retraite, les processus 
adaptatifs qui s’y déroulent et l’approche de cette transition par la psycholo-
gie existentielle, elles décrivent d’une part un accompagnement individuel 
intitulé « Sens de la Vie, Sens de la Retraite », d’autre part un accompagne-
ment collectif intitulé « Sens et orientation Post-Emploi ». Elles relatent 
enfin les résultats, les apports, les bénéfices et les perspectives d’amélioration 
de ces deux programmes expérimentaux.

Dominique Kern répond dans le chapitre suivant à la question : quelle 
éducation à (et lors de) la retraite ? Rappelant que l’« apprenance » concerne 
la vie entière, du début à la fin, il explique que si le terme d’« éducation » 
peut sembler paradoxal lorsqu’on l’applique à l’adulte plus âgé, la formule 
« éducation et formation » y prend tout son sens. Franchissant l’obstacle 
épistémologique, il décrit une forme d’« éducation des retraités » au cours 
des quatre phases de la deuxième partie de la vie adulte (suite du milieu de 
vie, débuts de la retraite, fragilisation et grand âge) et repère les moments 
propices à l’éducation-formation dans ces quatre phases.

Signé par Inger-Lise Lund Petersen et Thi-Van Patillon, le onzième chapitre 
articule les valeurs aux rites de passage et au sens lors de la retraite. Établissant 

1. L’ensemble des sigles et acronymes est récapitulé dans le glossaire en fin d’ouvrage.
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un lien entre valeurs et sens et rappelant les travaux fondateurs de Van Gennep 
sur les rites de passage, elles relatent une recherche-action danoise sur l’accom-
pagnement psychologique vers la retraite, qu’elles situent comme substitutif 
à l’actuelle désaffection des rites de passage puisque cet accompagnement 
vise à réarticuler les valeurs et le sens lors de la transition vers la retraite. 
Elles décrivent le contexte de cette intervention, la succession des séances, 
les effets bénéfiques constatés, notamment en termes de capacités cognitives 
et émotionnelles à s’adapter, mais aussi en termes de sérénité et de créativité.

Le chapitre douze est ensuite proposé par Even Loarer et Sophie Tripon. Il 
porte sur la fonction de l’âge subjectif lors de la fin de carrière professionnelle 
et dans la décision de partir à la retraite. Après avoir décrit le cadre légal et 
juridique de la transition vers la retraite, plus ou moins choisie ou subie, les 
régulations individuelles et collectives de ce passage et le sentiment de « fin 
de vie professionnelle », ils présentent le modèle PPAPAP (Push Pull Anti 
Push Anti Pull) de prise de décision ainsi que les liens entre âge subjectif et 
décisions de carrière, parmi lesquelles celle de la retraite. Ce chapitre pro-
pose alors un accompagnement à la rationalisation de la décision du départ à 
la retraite, grâce à un guide de réflexion et à une matrice d’aide à la décision.

Le chapitre treize, conclusif, est rédigé par Christian Heslon, Even Loarer 
et Jean-Luc Bernaud. Il porte sur l’émergence de la « société à cinq généra-
tions », dont la retraite n’est finalement que l’un des aspects. Les nouvelles 
donnes générationnelles qui en découlent amènent à repenser la tripartition 
de la vie en trois modalités successives (école-travail-retraite) au profit de 
la répartition, tout au long de la vie, de trois modalités nouvelles : activité, 
formation et répit. C’est à cette condition que chacun pourra choisir sa voie 
et se (re)construire, parfois même encore mieux à l’âge de la retraite qu’aux 
âges précédents. Tant il est vrai que l’âge de la retraite n’est plus « le début 
de la fin », mais bien l’occasion d’un nouveau départ !

C’est pourquoi nous tenons à exprimer notre gratitude aux différents col-
lègues qui ont accepté de partager, à l’occasion de l’un ou l’autre de ces treize 
chapitres, leurs connaissances, leurs recherches, leurs expérimentations et 
leurs innovations méthodologiques, en vue de livrer ce vaste et passionnant 
panorama inédit des horizons psychologiques actuels de l’âge de la retraite.

Christian Heslon, Even Loarer et Jean-Luc Bernaud



Chapitre 1

Les enjeux contradictoires 
d’un nouvel âge de la vie1

1. Par Christian Heslon, Even Loarer et Jean-Luc Bernaud.
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La période dite « de la retraite » n’a à la fois jamais été aussi longue et 
aussi inégalitaire. Inégalités de genre et de classes sociales d’abord, inégali-
tés financières et géopolitiques ensuite, sans oublier les inégalités devant la 
santé, les situations conjugales et familiales ou celles liées aux modes de vie. 
Représentant entre un cinquième et un tiers de la vie totale éveillée des habi-
tants les plus chanceux des pays de l’OCDE, elle n’existe tout simplement pas 
pour la quasi-totalité des habitants de Madagascar ou du Pakistan. Christian 
Heslon (20211) estime ainsi qu’à l’échelle planétaire, à peine un être humain 
sur dix bénéficiera un jour d’une retraite au sens où on l’entend aujourd’hui 
dans les pays occidentaux : à savoir plusieurs années de vie avec un revenu 
suffisant pour vivre sans travailler tout en bénéficiant non seulement d’un 
accès aux soins, à la culture, à l’utilité sociale et aux loisirs, mais aussi de la 
liberté de l’usage de son temps et de la possibilité d’aider de son vivant ses 
descendants, voire de leur transmettre un héritage posthume. Car la retraite 
est en effet avant tout politique, au moins de trois points de vue : celui de 
son financement ; celui des inégalités qu’elle génère ou comporte ; celui de 
son positionnement au regard des autres âges de la vie.

1. Entre droit à la retraite et justice sociale

Commençons par le financement de cette fameuse retraite. Celui-ci 
connaît deux modalités principales : par répartition ou par capitalisation. 
Dans le premier cas, les générations « actives » cotisent pour leurs aînées, 
comme ceux-ci l’avaient fait pour leurs prédécesseurs. Dans ce calcul, le 
nombre croissant de retraités conduit arithmétiquement à une hausse des 
cotisations, en augmentant soit leur taux, soit leur durée, soit les deux. C’est 
le modèle adopté par la France depuis la fin de la Seconde Guerre mondiale, 
qu’il s’agisse de points (comme dans le projet avorté de réforme des retraites 
porté par Jean-Paul Delevoye en 2019) ou de trimestres et d’âge légal du 
départ à la retraite (abaissé de 65 à 60 ans sous François Mitterrand en 
1982, élevé à 64 ans sous Emmanuel Macron en 2023). Il n’est à cet égard 
pas inintéressant de rappeler que lorsque la France a fixé l’âge de la retraite 

1. Les références précises figurent dans la bibliographie en fin d’ouvrage. Il est aussi possible de 
les retrouver à partir des noms d’auteurs grâce à l’index des auteurs qui suit la bibliographie, ou 
encore à partir des notions et concepts qu’elles abordent, grâce à l’index qui leur est consacré, 
après celui des auteurs.
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à 65 ans pour tous dans les années 1946-1948, l’espérance de vie moyenne 
à la naissance des Français était à peu près d’autant… Comme si l’on fixait 
aujourd’hui l’âge de la retraite aux environs de 80 ans pour les hommes, et 
84 ou 85 ans pour les femmes !

Quant à la retraite par capitalisation, où les pensions de retraite sont 
versées par des fonds d’investissement qui exigent une rentabilité spécu-
lative croissante au fur et à mesure que s’accroît le nombre de retraités 
à pensionner, elle conduit mécaniquement ces fonds d’investissement à 
exiger des profits en augmentation exponentielle de la part des entreprises 
qu’ils financent. Ces augmentations de profit visant à redistribuer plus de 
capital à des actionnaires retraités de plus en plus nombreux conduisent 
à minimiser la part de plus-value consacrée à la rémunération du travail, 
en pure et simple application de l’ancienne mais éprouvée modélisation 
de Karl Marx (1867), notamment remise au goût du jour par Thomas 
Piketty (2013). S’ensuivent exploitations, délocalisations économiquement 
rentables mais écologiquement désastreuses, optimisation des coûts au 
détriment de la « qualité de vie au travail » et du « travail décent » au sens 
de l’Unesco, etc. Autrement dit, dans ce mode de financement des pensions 
de retraite, le confort de vie des retraités nord-américains et européens a 
pour contrepartie la misère des travailleurs des pays du Sud… Ajoutons 
enfin que les actuels retraités des pays du Nord cumulent en l’occurrence 
souvent les deux modes de financement : bénéficiant de pensions par 
répartition garanties par leurs États ou par leurs systèmes d’assurance-vie, 
ces baby-boomers portés par Les Trente Glorieuses que dépeignit Jean 
Fourastié (1979) ont parfois investi dans l’immobilier et/ou l’actionnariat, 
de sorte à compléter leur pension par des revenus supplétifs – que leurs 
ascendants n’ont jamais connus et que leurs descendants risquent de ne 
plus connaître.

Le second point de vue selon lequel la retraite constitue un enjeu poli-
tique majeur est celui des inégalités indécentes qu’elle génère et comporte, 
à la fois mondiales et locales. Inégalités mondiales, nous venons de le rappe-
ler, du fait de la combinaison de trois facteurs : déséquilibres des espérances 
de vie, accentués par les guerres, les conditions de travail désastreuses dans 
certains pays, le manque d’accès aux soins, à la nourriture ou à l’hygiène ; 
absence pure et simple de politiques de retraite dans de nombreux pays, 
où seuls les plus nantis peuvent épargner ou investir de sorte à bénéficier 
de revenus suffisants une fois l’âge venu ; accentuation de ces déséquilibres 
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par les retraités occidentaux eux-mêmes, dont les plus aisés ont à la fois 
le temps et les moyens de consommer et de voyager, c’est-à-dire aussi 
d’accentuer la crise écologique en prenant l’avion, ou d’aggraver la crise 
sociale en résidant dans des hôtels luxueux à bas prix au regard de leur 
niveau de vie qui, le plus souvent, ne redistribuent pas leurs profits à la 
main-d’œuvre locale. Un clivage s’installe d’ailleurs entre une partie de ces 
retraités et leurs petits-enfants, qui sont nombreux à souffrir d’éco-anxiété 
ou, plutôt, à être « éco-lucides ». Dans ce contexte, seules les solidarités 
intergénérationnelles, souvent familiales, permettent aux plus âgés des pays 
les plus pauvres de finir leurs jours entourés. Il ne s’agit cependant pas là 
de « retraite » à proprement parler, mais bien d’accompagnement de la 
dépendance du grand âge.

À ces inégalités planétaires, qui tiennent à l’absence de politique des âges 
de beaucoup d’États et qui sont renforcées par les modes de vie des retraités 
les mieux lotis, s’ajoutent d’importantes disparités au sein même des pays 
où, pourtant, les régimes de retraite garantissent un revenu sans travail lors 
de la dernière étape de vie. Ces disparités sont d’abord socio-économiques. 
Selon le rapport de la DREES de 2023, les 17 millions de retraités en France 
percevaient alors une pension moyenne mensuelle brute de 1 531 euros, soit 
74 % de leur dernier salaire, avec un minimum de 847 euros. Ces chiffres 
varient néanmoins légèrement selon l’année de naissance : la pension brute 
mensuelle moyenne des natifs de 1947 est de 1 588 euros, celle des natifs de 
1951, de 1 505 euros. Et surtout, ces chiffres varient, considérablement cette 
fois, en fonction des catégories socioprofessionnelles : de 840 euros pour les 
agriculteurs à 2 550 euros pour les « régimes spéciaux » (transports publics, 
Banque de France, etc.), en passant par 1 400 euros pour les retraités du 
régime général, 2 280 euros pour la fonction publique d’État et 2 390 euros 
pour les professions libérales (mais à 67 ans).

D’autres disparités économiques doivent être soulignées : si 73 % des 
retraités sont propriétaires de leur logement, dont l’immense majorité n’a 
plus d’emprunt à rembourser, les autres, soit plus du quart des retraités, 
voient leurs revenus souvent faibles largement amputés de dépenses de 
logement incompressibles. Pour ceux-ci, le reste à charge des dépenses 
de santé annuelles moyennes de 505 euros, appelé à augmenter par les 
projets actuels ou futurs de réforme de la protection sociale, devient un 
surcoût problématique risquant de restreindre leur espérance de vie… Très 
différents sont les retraités qui cumulent un emploi avec leur retraite, de 
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même qu’un autre quart des retraités de plus de 65 ans qui mènent une 
activité associative bénévole pour 10 à 20 % de leur temps, voire 40 à 50 %. 
Autre disparité, si les cadres perçoivent aux environs de 60 % de leur salaire 
contre 75 % pour les ouvriers, les premiers auront une espérance de vie à 
la retraite de plus de 20 ans, contre 15 ans pour les seconds… Même si ces 
cadres ont cotisé plus tard, du fait de leurs plus longues études et même 
s’ils ont également pris plus tard leur retraite, ils perçoivent au total et en 
moyenne, selon Louis Maurin (2023), trois fois plus de pension de retraite 
(930 000 euros si l’on totalise leurs vingt années de retraite) que les ouvriers 
(300 000 euros). Afin d’illustrer à quel point « la » retraite ne délimite 
pas un âge de la vie homogène, ajoutons encore deux autres disparités : 
les 2,6 millions de retraités qui ont pu bénéficier d’un PER1 voient leurs 
revenus augmentés par rapport aux moyennes que l’on vient de donner. 
Quant à l’âge moyen du départ à la retraite, de 62 ans et 7 mois en France 
en 2023, soit une augmentation de deux années depuis 2010, il ne reflète en 
rien la variété des situations : les sportifs de haut niveau prennent très tôt 
une première retraite pour ensuite s’engager dans une deuxième carrière, 
les artistes de l’Opéra de Paris accèdent à la retraite à partir de 42 ans, les 
militaires se voient remerciés des risques vitaux qu’ils ont courus par une 
retraite plus précoce que les autres fonctionnaires, les universitaires qui 
deviennent professeurs émérites à 68 ans continueront, sinon à enseigner, 
du moins à publier et à siéger dans des jurys de thèse, quand bien des 
politiques poursuivent leurs mandats jusqu’à 70 ou 80 ans – sans oublier 
les peintres, les sculpteurs, les cinéastes ou les écrivains, qui ne prennent 
jamais véritablement leur retraite.

La dernière de ces disparités concerne les différences entre femmes et 
hommes. Toujours en 2023, la pension mensuelle brute des femmes était 
de 1 425 euros, contre… 1 976 euros pour les hommes ! Et encore, ce chiffre 
intègre la majoration dont bénéficient les mères de trois enfants et plus, de 
même que les « droits dérivés » que perçoivent les veuves. Autrement dit, 
si l’on ne compte ni les veuves, ni les mères d’au moins trois enfants, l’écart 
entre femmes et hommes est encore plus grand. Il n’est alors pas certain 
que l’espérance de vie plus élevée des femmes compense ce désavantage 
et ce déficit de parité, qui tient aux inégalités de salaires et aux aléas de 
carrière que l’inégale répartition des tâches entre mères et pères fait plus 
peser sur les femmes que sur les hommes. Les différences d’espérance de vie 

1. Plan Épargne Retraite.



Les enjeux contradictoires d’un nouvel âge de la vie ■ Chapitre 1
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entre femmes et hommes, mais aussi entre cadres et ouvriers déjà évoquées, 
pourraient d’ailleurs amener à repenser la question de l’âge du départ à la 
retraite : ne pourrait-il pas intégrer aussi une proportion de l’espérance 
de vie restante à 55, 60 ou 65 ans – ce qui est d’ailleurs déjà un peu le cas, 
lorsque l’on intègre au calcul d’âge de retraite et de durée des cotisations ce 
que l’on nomme les « carrières longues » ou la « pénibilité » ?

Le troisième point de vue selon lequel il convient, à notre sens, de saisir 
toute la dimension politique est celui de son positionnement en troisième 
phase de l’obsolète trilogie école-travail-retraite, dont la première et la 
dernière phases (l’école et la retraite) seraient toutes deux uniquement 
finançables par la deuxième (le travail). Or, les études (au début de la vie) et 
la retraite (« troisième âge ») n’ont cessé de s’allonger depuis soixante-dix 
ans et, ce, plus vite encore que ne se sont allongées les espérances de vie 
dans les pays développés. Cet allongement fut pourtant exceptionnel : un 
an tous les quatre ans depuis les années 1950 – malgré un léger tassement 
depuis les années 2010 ! Parallèlement, le temps de vie consacré au tra-
vail pourvoyeur de revenus n’a cessé de diminuer dans ces pays, que ce soit 
en valeur relative ou en valeur absolue. Gilles Pronovost (2014) a ainsi établi 
que le « travail », défini comme activité source de rémunération officielle, 
ne représentait aujourd’hui guère plus de 20 % de la vie totale éveillée des 
habitants des pays développés, contre 80 % voici un siècle dans ces mêmes 
pays, et toujours 80 % de la vie totale éveillée de bien des Africains, des 
Asiatiques, des Moyen-Orientaux ou des Indiens contemporains… Est-il 
donc bien raisonnable et judicieux de faire porter le financement de ces 
fameuses retraites sur le seul « travail », dont la centralité est en voie d’écla-
tement selon Christian Heslon (2021) ? Ne pourrait-on pas en profiter pour 
imaginer un revenu d’existence ou universel, qui serait non seulement le 
socle de financement de la retraite, mais aussi des autres périodes de vie 
consacrées à des activités distinctes du travail en tant qu’emploi rémunéré ? 
C’est ainsi que les études, la recherche d’emploi, les périodes de formation 
tout au long de la vie, les activités bénévoles des retraités, mais aussi celles 
d’aidant familial (en tant que parent, en tant que fille ou fils de parent 
dépendant, en tant que conjoint) ou de congés pour la création d’entreprise 
ou sabbatiques préfigurent la « pluriactivité à tout âge » que Xavier Gaullier 
(1995) entrevoyait déjà voici trois décennies…
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2. Entre avancée en âge et vieillissement

C’est dans ce contexte politique et géopolitique, mais aussi écologique, 
économique et social que se déploie désormais ce nouvel âge de la vie adulte 
que constitue la retraite. Si les enjeux de société et d’équilibres planétaires 
à l’arrière-plan sont largement sous-estimés, voire oubliés, tant le débat 
tourne surtout autour du fameux « âge de la retraite », ses dimensions psy-
chologiques sont le plus souvent ignorées. Or, les 17 millions de retraités 
français représentent un quart de la population. Par comparaison, les enfants 
de 0 à 11 ans y représentent 13 % de la population, les adolescents de 12 
à 17 ans, 8 % et les personnes de plus de 85 ans, seulement 3 %1. Malgré 
quoi, la quasi-totalité des publications nationales et internationales en psy-
chologie se cantonnent aux enfants, aux adolescents et aux personnes très 
âgées – avec, il est vrai, une légère et récente inflexion vers les 18-30 ans. 
Certes, la prévention des troubles et des psychopathologies nécessite des 
soins précoces et justifie l’importance des travaux consacrés à l’enfance et 
à l’adolescence. Certes, les dépendances du grand âge méritent des soins 
attentifs dédiés. Mais cela ne justifie pas qu’un quart de la population, qui 
va souvent passer un quart de sa vie à la retraite, soit à ce point délaissé par 
la psychologie. L’objet de ce livre, le premier en langue française sur ce sujet, 
est bien de réparer cet oubli et, partant, d’ouvrir un champ d’études novateur 
en psychologie de la vie adulte, que l’on pourrait appeler, en langue anglaise, 
retirement studies. D’une part parce que, si les retraites occidentales sont 
globalement chanceuses et préservées, elles n’en connaissent pas moins des 
variations individuelles qualitatives qui ne peuvent se résumer aux données 
quantitatives qui viennent d’être rappelées (âge, espérance de vie, revenus). 
Car c’est bien de la dernière partie de la vie dont il s’agit, avec ses deuils, ses 
tourments, ses remaniements identitaires, ses crises existentielles, ses enjeux 
psychoaffectifs et psycho-cognitifs. D’autre part, parce que, si les Français, 
plus que les autres Européens, aspirent à prendre au plus tôt leur retraite, 
ils ne sont pas non plus épargnés par les bouleversements psychiques que 
celle-ci occasionne. Autrement dit, là où la retraite semble faire figure d’heu-
reuse issue attendue face à un monde du travail perçu comme décevant, 
voire hostile, elle n’en nécessite pas moins un autre travail, psychique cette 
fois. Pour certains, elle est spontanément une période heureuse de temps 
retrouvé, de réalisation de projets anciens, voire de rêves de jeunesse. Que 

1. Pyramide des âges au 1er janvier 2024, France entière (insee.fr), consulté le 15 avril 2024.

https://www.insee.fr/fr/outil-interactif/5014911/pyramide.htm#!y=2024&a=85,100&g&c=0



